
DANS LA RÉGION 
Jne note du Comité 
de gestion laitier 
sur la distribution 

du lait et du beurre 
I Le Comité de gestion laitier rap- 
? pelle que, nonobstant l'application 
C«ei récents arrêtés préfectoraux, en 

~ i qui concerne le rationnement en 
't et en beurre, le rationnement 

lait des enfants de 0 à 6 ans. 
arte rouge, doit être assuré par 

priorité absolue : la fabrication du 
ïoeurre ne pouvant être assurée dans 
■ les communes qu'une fols ce ration- 
nement assure. 

Il n'appartient pas aux maires de 
I réserver pour leur commune la pro- 

duction   laitière   et   les   courants 
commerciaux doivent demeurer aux 
termes des instructions mlnistériel- 
les. Il ne serait pas admissible que 

'. Je maire d'une  commune interdise 
ou restreigne toute exportation de 

', hit vers la ville voisine ou la com- 
mune voisine, sous prétexte d'as- 
surer un rationnement en beurre 
suffisant ft ses propres adminis- 
trés. 

'{ Le Comité de gestion laitier rap 
pelle que les communes rurales doi- 
vent permettre l'alimentation des 
tilles et que toutes les quantités de 
Jalt qui sortent de ces communes 

-furales vers les villes, ne peuvent, 
$n aucun cas être bloquées ni réqui- 
sitionnées. 

Erratum. — Rectificatif à l'erra- 
tum commis dans la rédaction de 
l'arrêté n. 4, en date du 1er décem- 
bpe 1940 et concernant la vente du 
lait écrémé : 

En ce qui concerne le prix du lait 
écrémé, ramassé dans un rayon de 
0 kilomètres du lieu de vente ; au 
lieu de marge 0 fr. 90 au litre, lire, 
marge de 0 fr. 30. 
 —*■  

La circulation 
des légumes secs 

est interdite 
Il est rappelé i tous les déten- 

teurs de légumes secs qu'il est et 
demeure Interdit d'effectuer ou de 
taire effectuer quelque transport 
que ce soit de légumes secs. 

Les intéressés doivent recevoir 
du Bureau Régional de Répartition 
les titres de circulation qui leur 
Seront délivrés à la condition qu'ils 
aient fait leur demande de carte 
professionnelle, en détiennent le 
reçu provisoire, et aient fait leur 
déclaration du stock en leur pos- 
session. 

Tous les titres de circulation déli- 
vrés jusqu'ici, quelque soit l'auto 
rite qui les aient établis, devien 
nent sans objet. 

Pour permettre le déblocage aussi 
rapide que possible des légumes 
secs et pour effectuer leur réparti 
taon, équitable les négociants, gros- 
sistes et demi-grossistes, les coopé- 
ratives de producteurs et celles de 
eoopérateurs sont invités à prés-si- 
ter leur dossier de demande de 
carte professionnelle dans le plus 
court délai possible, au Bureau 
Régional, 2, rue de la Chambre 
des Comptes. Lille. 

Sont appelés grossistes. les négo- 
ciants et sociétés qui, en 1938 et 
avant le 1" septembre 1939, ache- 
taient les légumes secs en culture 
et, les revendaient par quantités 
minimum de 50 quintaux. 

Sont appelés demi-grossistes, les 
négociants et sociétés qui, en 1938 
et avant le 1" septembre 1939. 
achetaient des légumes secs a des 
grossistes par S tonnes minimum et 
les revendaient à des détaillants et 
à des consommateurs de gros. 

En ce qui concerne les détaillants 
ils n'ont, pour le moment, aucune 
démarche à faire, un avis ultérieur 
paraîtra dans la presse, leur don- 
nant toutes instructions utiles. 

Les contrevenants s'exposeront 
•ux peines prévues par la loi du 
27 septembre 1940. parue au Jour- 
nal Officiel du 23 octobre 1940. 

LE RETOUR 
des prisonniers 

français domiciliés 
en Belgique 

Les autorités belges compétentes, 
tout au moins celles de la Flandre 
occidentale, font actueflement des 
démarches en vue de la libération 
des soldats français, prisonniers en 
Allemagne et ayant leur domicile 
en Belgique. Les familles des inté- 
ressés seront pressenties par l'inter- 
médiaire des Administrations com- 
munales. 

Cette nouvelle intéressera particu- 
lièrement la région frontalière où 
de nombreux Français avaient élu 
domicile depuis très longtemps. 

—— mtw     

Agriculture ~ Commerce — Industrie 

Les envois d'argent 
en zone occupée... 
Des lecteurs nous ont demandé 

sU leur était permis d'envoyer de 
l'argent en zone occupée. A cette 
question, nous leur repondrons par 
l'affirmative. Les envois sont, dit 
maintenant, admit par tous les bu- 
reaux de poste, selon la formule 
des mandats ordinales. 

Les sommes autorisées à l'expédi- 
tion sont de 2.000 fr. pour les man- 
dats-cartes et 5.000 fr. pour les 
mandats-chèques. L'expéditeur de- 
vra, sur le mandat, indiquer la ra 
son de l'envoi. 

...ainsi 

Négociants en grains, 
graines, engrais, etc.. 

Assemblée générale 
constitutive du groupement 

interdépartemental 
L'assemblée générale constitutive 

du groupement interdépartemental 
des négociants en grains, graines, 
aliments du bétail, engrais, produit» 
du sol et dérivés du Nord et du Pas 
de-Calais, s'est tenue à Lille, mer 
credi 18 décembre. Quatre a cino 
cents négociants du Nord et du Pas- 
de-Calais y assistaient. 

M. Vinchon, négociant à Cambrai, 
président, ouvrit la séance à 11 h. 
Dans un discours très applaudi, il 
montra les lourdes taches que le 
gouvernement du Maréchal Pétaiu 
a à accomplir au point de vue éco- 
nomique et la nécessité qui en dé- 
coule pour la corporation des négo- 
ciants en grains et engrais de par- 
ticiper pour sa part et dans son do 
maine. au relèvement du pays. Pour 
ce faire: grouper toute la profession 
dans une organisation cohérente qui 
pourra offrir aux Pouvoirs public* 
et notamment aux comités de ges- 
tion départementaux, son concours 
loyal et sincère. 

Après la lecture des statuts. M. 
Charles Honoré, négociant à Qrav*. 
Unes, répondit par avance à quelques 
questions qui pouvaient se poser aux 
assistants : 

Le groupement peut comprendre 
tous les commerçants distributeurs 
des produits indispensables à la pro- 
duction agricole. Il est destiné à re- 
présenter l'ensemble de ces com- 
merçants auprès des comités de ges- 
tion afin de faciliter la tâche de ces 
derniers et de permettre une distri- 
bution rationnelle des produits blo- 
qués. 

M. Honoré explique à titre indi- 
catif le mécanisme prévu pour ces 
distributions. Il donne quelques ren- 
seignements sur l'état des stocks et 
les prévisions d'approvisionnement. 
Enfin il signale à l'attention de tous 

qu'aux prisonniers < 
D'autre part, pour ce qui con- 

cerne l'envoi do fonds aux prison- 
niers cantonnés on Allemagne, l'ad- 
ministration régionale des P.T.T. 
n'a encore reçu aucune instruction 
spéciale. Un de nos confrères a bien 
signalé qu'un « accord franco-aile- les négocùïnïsTaYreïédèÏL Te Pré- 
mand. signé, à Wiesbaden. le 14 no- 
vembre dernier, allait rendre pos- 
sible les envois de fonds », mais 
rien jusqu'à ce jour n'a encore été 
fait. La population doit donc s'en 
tenir à la réglementation antérieu- 
rement publiée. 
 *i»  

LA DISTRIBUTION 
DU CHARBON 

DANS LE NORD 
La Préfecture communique : 
« De nombreuses  réclamations 

K«Tiennent tant à la Préfecture du 
ord qu'aux mairies, de la part 

d'usagers qui se plaignent du retard 
apporté ft l'établissement de leur 
Carte d'approvisionnement. 

» Ces réclamations ne sont pas 
fondées, étant donné que chaque 
fois qu'il y a lieu à délivrance de 
cartes d'approvisionnement, celles- 
ci sont établies dans le plus bref 
délai 

» Toutefois, de nombreuses de- 
mandes parviennent encore actuel- 
lement aux services Intéressés, alors 

Se ces demandes auraient dû être 
ites le 20 octobre 1940 au plus 

tard, comme l'ont rappelé de nom- 
breuses   notes   parues   dans   la 

» n est donc inutile de présenter 
des réclamations, d'autant moins 
fondées que les demandes ont été 
généralement déposées avec plu- 
sieurs mois de retard. 
l Le bureau départemental des 

charbons tient à rappeler, d'autre 
rs que toutes les demandes qui 

ont été présentées ne peuvent 
être satisfaites pour l'instant, en 
raison de l'insuffisance persistante 
des arrivages de charbon aux lieux 
de consommation. Un certain ordre 
de classement a été établi : ne peu- 
vent être délivrées que les cartes 
d'approvisionnement destinées aux 
aatégories d'usagers dont les besoins 
«n charbon sont primordiaux (hô- 
pitaux boulangeries et industrie 
alimentaire en général, battage, ser- 
Tioes publics, établissements indus- 
triels et commerciaux occupant un 
aartaln nombre d'ouvriers, etc.). 

AUX  PRODUCTEURS 
DE  LAINE 

La Préfecture communique : 
Il est rappelé aux éleveurs  de 

moutons que le commerce libre de 
la laine est strictement interdit. 

Toutes les livraisons doivent être 
faites au chef de région désigné 
par le Ministre secrétaire d'Etat à 
la Production industrielle ou à ses 
représentants qualifiés. 
 —  été  

AUX TITULAIRES 
DE LAISSEZ-PASSER POUR 
VÉHICULES AUTOMOBILES 
D est rappelé que tous les véhi- 

cules automobiles dont les moteurs 
sont alimentés par gazogène ou par 
gaz de ville comprimé doivent pos 
seder une carte grise portant la 
mention : c moteur alimenté par 
gazogène » ou <c moteur alimenté 
par gaz de ville comprimé ». 

Tout propriétaire, qui ne se con- 
formera pas sans délai à ces pres- 
criptions réglementaires, se verra, 
indépendamment des poursuites ju- 
diciaires, retirer définitivement ipso 
facto, son laissez-passer. 

fet du Nord qui leur enjoint de faire, 
avant le 25 décembre prochain, une 
déclaration au Comité de Gestion du 
Nord, 15, rue des Vieux-Murs, à 
Lille, dans laquelle ils doivent signa- 
ler les produits vendus par eux et 
leur numéro d'inscription au regis- 
tre du commerce. Tous les commer- 
çants qui vendent dans le Nord, 
qu'ils aient ou nç-n leur centre d'ex- 
ploitation dans ce département, doi- 
vent faire cette déclaration. Le ré- 
cépissé de cette déclaration leur 
servira de carte professionnelle pro- 
visoire. 

Marché linier de Courbai 
La meilleure activité continue à 

régner au marché linier de Cour- 
tral, surtout en ce qui concerne les 
qualités basses blanches : pour le? 
qualités intermédiaires, il y a moins 
d'activité, ceci provient du fait que 
ces sortes ont déjà été achetées en 
grande quantité précédemment. Le 
marché des déchets est, lui aussi 
des plus animés. Les prix sont sta- 
bles et la demande est très impor- 
tante. 

les 10 

Marché des engrais 
et produits chimiques 

Les Engrais d'Auby nous commu- 
niquent : 

Toute commande ne peut être 
définitivement enregistrée qu'autant 
qu'elle a été préalablement l'objet 
d'un marché dûment accepté. 

Le paiement est exigé strictement 
à la commande. 

Aux prix nominaux que noue don- 
nons ci-dessous, 11 y a lieu d'ajouter 
la taxe de transaction, soit 1.01 

Engrais azotés. — Lee prix s'en- 
tendent aux 100 kg. lranco par vn- 
gon de 10 tonnes minimum. En exé- 
cution des Instructions du Comité 
Nationarcle Surveillance des prix. U 
y a lien d'ajouter Ie6 augmentations 
de transport, résultant de l'applica- 
tion des tarifs du 1er Janvier 1938 
qui sont fixées : pour le Nord, à fr. 
1.05 par 100 kg : pour le Pas-de-Ca- 
lais, à fr. 1.14 par 100 kg. 

Les cotations décembre sont les 
suivantes : Sulfate d'ammoniaque 
20.40 % en vrac. 138.00 ; 20.60 % en 
vrac, 139.50 ; nitrate de 60udc 16 % 
en vrac. 144.00 ; nitrate de "chaux 
15.5 f» en sacs Jute doublés papier 
137.00 : 13 •'-. 126.50 ; ammonltrates 
granulés 20 ''-.. 156.00. 

A l'option des producteurs, ceux- 
ci peuvent livrer selon disponibilités 
de sacherie et les prix ci-dessus étant 
à modifier en conséquence 

Superphosphates. — Les prix s'en- 
tendent logés et franco, En dosage 
14 **; ils varient suivant gares des- 
tinataires de : :r. 62.95 à 63.95 pourrons. 4.50 a 5.50 le kg. 
le Nord et 62.95 à 64.00 pour le Pos-|2.50 à 10 fr. le kg. : poires 
dc-Calais. Majoration de fr. 5.40 pour le kg. ; poires a cuire. 2.50 â 3.50 
100 kg. pour dosage 16 % : 11.20 pourlle k». : salade de blé. 4 4 5 fr. le kg. : 
dosage 18 '. ; 16.65 pour dosage1 betteraves rouges cultes, 4 à 5 fr, 
^0 V 11* kg.  ;  chicorée de Bnfxelles. 7 à 

Eoories «t Déphosphorations. —I» fr. le kg. : choux. 8 à 10 fr. ; ails. 
Prix nominal qui s'entend au coursî22 h 24 fr. le kg. : tomates. 12 a, 
du lour au moment de la livraison. 15 fr. le kg. : potiron. 3 à 3.50 le 
fi est actuellement pour marchandiseikg. ; oscille. 2 à 2.50 le kg. : barbe 
logée en secs jute perdus, de fr. 1.55 jdc capucin. 9 à 10 fr. le kg. ; choux 

MARCHÉ DES HALLES 
CENTRALES DE LILLE 

Marché   des   Hall»   Centrales   de 
Lille au 18 décembre 1940. — Citrons, 
100 a 175 fr  le cent 
14 Ir. le kg. :  dattes, 
kg. ; Clémentines. 5 
mandarines. 9 à 13 fr 

oranges. 11 à 
25 a 30 fr. le 

7.50 le kg. i 
le kg. : mar- 

pommes. 
5 à 11 fr 

choux 
vert*, 20 à 60 fr. la douz. ; choux- 
rieurs. 48 à 110 fr. la dojs/alne ; 
scaroles et endives, 6 à 8 fr. la douz.; 
persil, 5 S 6 fr. les 12 bottes ; cer- 
feuil, 5 t 6 Ir. les 12 bottes ; pour- 

Ïler, 6 i « fr. les 12 bottes : céleri, 
à 6 fr. les 12 bottes : 1 a 4 fr. p. : 

salsifis, 5 S 6.50 la botte : poireaux 
4 S 8 fr. le facliot ; cresson, 14 à 
18 fr. les 12 bottes : carottes. 
2.50 la botte; 250 a 300 fr. les 100 kg.; 
oignons, 400 & 700 fr. le» 100 kg. 
échalotes, 550 à 600 fr. les 100 kg 
pommes de terre longues, 150 fr. les 
100 kg. ; navets. 80 a 125 fr. les 
100 kg. ; petits pois secs cassés. 875 
a 900 fr. les 100 kg. 

l'unité  dac:dc   phosphonque   total,Irouges, 20 S 72 fr. la douz 
départ Thlonvllle ou parité. 

Sols de potatsi. — Les nouveaux 
prix ne sont pas encore parus. 

Engrais oomposii. — Depuis notre 
dernière publication, la situation 
s'est améliorée. Les approvisionne- 
ments en matières premlérea s'effec- 
tuent d'une façon plus normale et 
les labricatlons d'engrais composée 
se poursuivent de ce fait à un tythme 
plus accéléré. ' 

Ceci permet d'espérer que les dis- 
ponibilités sur le printemps satisfe- 
ront en grande partlo les nombreux 
utilisateurs d engrais composés qui. 
depuis toujours, ont su en apprécier 
les avantages. 

Etablissements Kuhlmann. — Au- 
cun changement sur cours publiés 
précédemment. 

Cossettes de chicorée. — On cote 
en bourse de Lille : disponible 242 

00 kg. départ. 
Marché des oéréales. — Marché très 

calme. La pénurie de marchandise se 
Taisant sentir avec une acuité tou- 
jours plus grande. 11 en résulte une 
absence presque totale d'offres aussi 
bleu en blés qu'en orges ou en avoi- 
nes, cependant que les besoins sont 
toujours aussi importants et aussi 
urgents. Les mesures de blocage, en 
réduisant très sensiblement la cir- 
culation et les échanges do marchan- 
dises, provoquent un ralentissement 
considérable des affaires. 

En Sons et Issues, la situation est 
dentique, les besoins pourtant pres- 

sants ne sont que très imparfaite- 
ment satisfait». 

Pailles et Fourrage». — La deman- 
de est ton tours active en ces- articles, 
mais les offres sont Insignifiantes, 

RADIO-BELGIQUE RELAYE 
PAR RADIO-LILLE 

VENDREDI  20  DÉCEMBRE 

7 h. : Informations en langue alle- 
mande, suivies d'un concert relayé, 

7 h. 30 : Informations en langue 
flamande. 

7 h. 45 : Informations en langue 
française. 

8 h. : Musique enregistrée. 
10 h. à 10 h. 20  : Répétition du 

cours  de   langue   allemande   de   la 
veille. 

10 h. 40 : Hcrhallug Dultache 
Taolles. 

Concert   par  l'Orchestre 11   h    : 
Rutten. 

11 h  45 
melzolder. 

12 h. 

Vondsten op den Rom- 

Concert par l'Orchestre 
Radio. Compositeurs walons. 

12 h. 30 ; Informations en langue 
allemande. 

12 h. 40 ; Reprise du concert par 
l'Orchestre Radio 

15 h  30 : Informations. 
16 h. 45  : Récital d» guitare par 

Max Bauwen». 
18 h. : Voor de Jeugd 
16 h 46 : Mélodies de Plor Pceters. 

par Germaine Teugels. soprano. 
17 h.   :   Informations  en  langue 

allemande. 

17 h  18 : concert par l'Orchestre 
Symphonlque 

17 h 45 : Echo du jour. 
18 h.   i   Informations en langue 

française. 
18 h. 15 : Zlngend Vlaandcron. 
18 h. 45 : Tljdsplcgcl. 
19 h. S 19 h. 15 ; Information» en 

longue flamande. 

BOURSE D'c. PARIS DU 18 DÉCEMBRE 1940 

VALEURS 
Cours 
préced 

Cours 
du joui J VALEURS 

Cours   Cours 
pi nu!   du JOUI 

FONDS   O'ITAT 

3%     
3 %   omort     
t % 1917     -•• 
< % 1918    - 
; '..1920    •■• 
4 ', 1932   A     
4 vt 1932  B   - 
5 % 1939     - 
Caisse aut 9% 19;»... 
Obi trésor « v, 19», 

1934 
1935. 

1932 

4 '» 
5 % 

Outill Nat 4 < 
P.TT 5% 1928  
- 4   -,   1929    
- 6   %   1934     
- 5 %  1939    
- « %  1939    

Obi   Trésor 4 il 36 B 
Bons Très  4 tt 1933. 

- 5 % 1934... 
- 4 1/2 1934.. 
- 4 "l 1935... 
— Sept. 5 % 1937. 
— Dec  5 % 1937.. 
— Fév 5 1/2 '.. 1938 

Tabacs Cals 
CREDITS 

NATIONAUX 

-. Nat 1919   
— 1920  
— Jan.-    1923   . 
— Juin   1923   .. 
— Janvier 1924 
— 1934   
— 1935  
— 1937   
— 1939   

45 75 lt » 
80 60 W 10 
88 10 87 55 
88 10 87 65 

119 25 118 70 
94 70 94 60 
93 85 93 40 

102 10 102 15 
109 50 lu» 40 

I0o3 00 1070 00 
1016 00 1016 X 
1006 M 100b X 
950 00 942 00 
5)5 00 615 00 
5J5 00, 505 00 

lulO 00 1010 00 
1023 00 1023 00 
1060 00 1065 D0 

'.31 00 130 05 
1969 00 1066 00 
1070 00 ; ci* x 
10t* 00 1048 00 
1035 00 1C39 » 
1042 50 1040 00 
107? M 1071 X 
1103 00 1102 00 
962 00 963 00 

385 00 586 00 
3J3 50 :>■; u) 

5,1 00 541 00 
539 00 544 00 
!6S 00 565 00 

1046 00 1050 00 
1021 00 1024 00 
1045 X 
1124 00 

104i 00 
1100 00 " 

FONCIÈRES 
COMMUNALES 

Fonc. 1883   — 1885    
;om 1891     _ 1892     
ïonc 1895  
:oni 1899    
?'onc 
"om 
Fonc 
Com 1912     
r'onc — 1913 4 %    
Empr 1926   .... 
-om 1927  
Empr 
Com 
Fonc 
Com 

1931/31    „.. 

Empr 
Empr 
Bons 

1932    
1933     
1934     

114 00 
.65 00 
i» 00 
392 00 
396 00 
365 00 
381 00 
366 00 
176 00 
176 00 
383 00 
406 00 
690 6U 
583 00 
933 00 
858 00 
865 00 
875 00 
8BJ 
920 00 
%;;oo 

1024 
87 00 
99 00 

142 00 

325 00 
36i OU 
J08 00 
3e6 M 
392 00 
362 00 
376 00 
358 00 
171 00 
176 50 
375 00 
489 00 

580 00 
840 uO 
846 00 
875 00 
859 5C 
875 00 
905 00 
960 00 

1020 30 
9i! 00 
98 09 

146 J) 

iS'oo 
460 10 

955'ÔÔ 
1000 30 
391 00 

ITeOof. 
9C9 90 

13 h. : 
llomande. 

13 h 15 
française. 

13 h. 30 
Dolne. 

14 h. : 
allemande. 

14 h. 15 

Ville de Paris. — Ville de Paris 1871 
405  ; 1875. 470 ; 1876, 477   ; 1892. 264 

I1894-96.   204   ;   1898.  306 
Informations  en  languei 19(14, 30,2 ; 1910 2 3/4. 

(253 ; 1912. 273  ; 1928, 913 
: Informations en langue; 1930. 885 ; 1930 lots. 845 

4 % fortif.. -  1 1932. 814 
Concert par le Septuor! 990 

1.014 
Informations  en   langue 

Concert par l'Orchestre 
Svmpïionlque, direction André Souris, 

14 h   45   :  Récital de chant par 
Mme Alice Rambert-Rosseels. 

15 h   ; Récital de piano par S\i- 
zanne   Bouquette-Barzln. 

15 h. 15 : fnionnations en langue 

1934 5 %, 883 
; 1938. .1.040. 

Chemins de 1er. — Est 
5 'c     562 : 3 % Ane. 402 
382   ; 2 1/2 Nouv , — ; S 
819 ; Lvon 6 'la. 475 ; 5 ", 
Ane. 369 ; 3 % Nom'. 369 

Panama  a   lots 

DIVERS 

Algérie s/ routes 4 % . 
Bone-Guelma     308 
Ch   ter Maroc 6 %.... '*' I 
Métro 3 i,4    
- 5  7.  1933    «S» 
- 5 >,  1939    1000 30 

Franc   Tram   4  %.... 3W00 
Encrg.  Ind   5  S 

- Il) 1931.,   1-J60 of. 
Ouest-Lumière 5 % 31 92* 00 
Union F-lectr 4 '/, 30 890 

5 ';, 451 , 3 ','. 402 ; 3 % 1184, 
387 ; 5 Ci 1921 A. 82li ; Ouest 3 % Ane, 
415 ; 3 ',,  Nouv.. 379 ; 2 1/2 Ci. —• 

Emprunts Coloniaux. — Afrique 
Equat.. 6 S 1927. 1 025 : 5 % 1933. 9)7; 
5 1 2 1936. 1.926 : S 12 1937. - : Afri- 
que Oi-cid . 5 ', 1933. 970; 9 1/2 1936. - ; 
"1 12 1937, 1.025 ; Anmim Tonkin 2 1/2. 

|73   ;  Cameroun  4   1/2  1932. —   ;  5  '„ 
;  >■    472    'l934.   95+   ,   Guadeloupe   S   11   1933. 
I % Nouv.! - 1 Indochine 3 % 1909. 374 l9 1/2 1933 
'.   1921   \   980   ;   Madaeascar   ■>   1/2   1933.   960   ; 
4->7  ■ 3 & 5  1/2  1936.   1.U30   ;  5 1'2  1937.  1.025   ; 

5   , i921A Maroc 1914, - ; 1918. 401) ; 5 % 1933. 

1899. 274 
1910 3 ' 
1929. 886 
19.11. 844 
1934 5 12 

1935. 966   ; 1937.1 

Midi 6 %. 454 : 0 '.. -I 3 ', Ane ,IKH11 6 '; JM7. 1.032 ; Tunis 1892, 342 j 
t T. Nmiv .177 ' 5 *% ig'»! A Agénc 1902 — ; 0 r< 1933. 9o8 . 6 // 

Nord 6 V 474 ■ 5 '448 19.38. 1049 ; Tunisie 1907. 320 ; 1903. —. 
An" 424 ';' 3 VNOUV*   423   ; 4 1/2 1932, 858 ; 5 ',. 1934, 1.013. 
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la joie de vivre.... 
c'est lorsque la santé est floris- 
sante qu'on ressent le mieux tout 
le bonheur de l'existence, mais c'est 
tantôt l'estomac, tantôt le foie ou 
les reins qui ne vont pas. Prenez 

Après quelques échanges de vues,donc l'habitude de prendre chaque 
extrêmement  courtois,  les statuts 
sont adoptés et le Conseil d'adminis- 
tration est élu a l'unanimité. 

La séance est levée à 12 h. 15. 

SPORTS 
FOOTBALL 

BULLY JOUERA DIMANCHE 
AU STADE JULES LEMAIRE 

CONTRE LES EX-PROS 
FIVOIS 

Dimanche prochain, le Stade Ju- 
les Lemaire sera le théâtre de deux 
belles rencontres. 

Le matin, à 10 heures, les habi- 
tués des matches de jeunes pour- 
ront voir aux prises les juniors fi- 
vois et leurs camarades du RC 
Roubaix pour le championnat : ce 
sera une partie chaudement dispu- 
tée, "vu le classement des deux 
équipes. 

L'après-midi, à 15 heures, les BuL 
lysiens viendront donner la réplique 
aux ex-pros fivois et pour qui con 
naît la valeur des amateurs de Bul 
ly. club de Division d'honneur, ce 
sera une belle rencontre dans le 
genre de celle que nous a valu, voici 
quinze jours, la venue de l'Excel- 
sior et surtout celle de Bruay le 
dimanche précédent : football 
ardent et volontaire, mais classi- 
que, de nos belles équipes d'avant- 
guerre. 

TENNIS 

DONALD SHAYES TROUVE 
U MORT DANS UN 

ACCIDENT D'AVIATION 
Lisbonne. 18, — On mande de la 

Rhodésie, que le fameux craclc de 
tennis anglais et joueur de la Coupe 
c Davis », Donald Shayes, a été mor- 
tellement blessé au cours d'un acci- 
dent d'aviation. 

soir après le repas une tasse de 
tisane Vichyflore. Elle u une action 
hépatique, diurétique et laxativè, 
de par les plantes judicieusement 
choisies et dosées qui la compo- 
sent telles que : combretum, boido, 
séné, coriandre, bourdaine, asso- 
ciées aux sels des eaux du bassin 

._, de Vichy : elle assure des diges- 
soTérieYrravonne'â publie un com-'|tions aisées, fait disparaître lour 

.      ..     *.. • • t • »_. . .-I.-,.,,.,.      '   mi-i,-/,.,r 1 .   1 ' '     it'i tl . .IV. . 1T1 '   ^ : ' 

Le textile en Normandie 
Le Comité d'organisation de l'in- 

dustrie textile, direction de la soie, 

BOXE 

JOE LOUIS GARDE 
SON TITRE 

De Boston. — Le champion du 
monde de boxe toute» catégories. 
Joe Louis, • rencontré mardi au Bos- 
ton-O&rden, pour le titre, lo boxeur 
bostonien Mac Kaye. 

Après 8 reprises, Mac Kaye «t»tt 
dans un état si piteux que l'orbltto 
arrêta lo combat 

munlqué limitant la durée du tra- 
vail dans les fabrications de soieries 
et tissus de rayonne à 26 heures par 
semaine. 

COTON 
En Normandie, on a constaté dès 

juillet, un fort mouvement de re- 
prise : de nombreuses filatures se 
remirent en marche et le tissage 
suivit. Mais ce mouvement dura 
peu, faute de matières premières. 

A l'heure actuelle, la filature nor- 
mande travaille à peine 20 heures 
par semaine et souvent par roule- 
ment seulement, et l'on redoute de 
tomber à 12 heures par semaine. 

De son coté, le tissage se borne à 
terminer les ordres en cours avec 
le peu de stocks de filés encore en 
magasin ou attendus des filatures, 
et se refuse à noter de nouveaux or- 
dres, ce qui paralyse tout à fait la 
marche des Industries de la confec- 
tion et de la lingerie et provoque 
l'épuisement des rayons des maga- 
sins de nouveautés dans toute la 
France. 

Cependant, à quelque chose mal- 
heur est bon, puisque des essais 
assez prometteurs sont en cours 
dans le tissage pour produire des 
tissus à base de fibres chimiques ou 
autres succédanés (fibres artificiel- 
les et fibres coupées de rayonne). 

Comme cours, signalons qu'on a 
coté ces temps-ci autour de 25 fr. 
la chaîne, 20 net comptant (avec 
les écarts habituels). 

Le marché belge du charbon 
et de l'acier 

La grande activité des bassins mi- 
niers belges se maintient. La de- 
mande est surtout forte en charbons 
domestiques et en anthracite. Dans 
le bassin de Charleroi les exporta- 
tions vers la France augmentent. 

La Société nationale des Chemins 
de fer a fait connaître ses besoins 
pour le prochain trimestre, ris sont 
plus élevés que ceux qui durent être 
satisfaits au cours des trois derniers 
mois de cette année. La demande 
en charbon industriel s'accentue 
également. De nombreuses entrepri- 
ses se constituent des stocks et les 
commandes provenant des sociétés 
du gaz et de l'électricité augmentent 
aussi. 

Les demandes de coke, émanant 
de formes belges et françaises, sont 
en hausse et la production est 
poussée. 

Le marché du fer et de l'acier est 
également bien achalandé et beau- 
coup d'entreprises ont déjà couvert 
leurs carnets de commande pour 
plusieurs mois. 

Le « Syndicat belge de l'Acier » 
(Sybelac) qui fut constitué il y a 
quelque temps a obtenu des licences 
d'exportation pour la Hollande, le 
Danemark, la Norvège et la Fin- 
lande. Ce fait est particulièrement 
apprécié en Belgique, car il laisse 
supposer que l'industrie belge pour- 
ra continuer à fournir à sa clientèle 
étrangère. 

Jugement de défaut du six avril 1940. 
prononçant le divorce entre dame Hé- 
lène DU CATTEEUW, épouse SEY- 
NAEVE. 54. rue de la Latte, à Tour- 
coing Demanderesse ayant M* l.EFORT 
pour avou^'. Et M. Arthur SEYNAEVE. 
sans domicile connu. Détendeur. Et 
e au profit de la femme. Insertion au- 

torisée par ordonnance de M. le Pré- 
sident du Tribunal civil de Lille, du 
12 déc. 1940 (art. 247. parafryl. Code 
Civil) Pour  extrait confoime. 

(Signé! : FRUIT 
1.047 

DEMANDES D'EMPLOIS 
DAME VEUVE 50 ANS 

honnôte. recherche petit menace, logée 
ou non. Ecrire Réveil aux lettres 
D. K. J. ■■>» 206 

OFFRES   D'EMPLOIS 

deurs, ' nausées, ballonnements, ai- 
greurs, migraines et leur consé- 
quence : la dangereuse constipa- 
tion ; elle convient à tous les âges 
et à tous les tempéraments. La 
grande boite : 8 fr. 90. Toutes 
pharmacies. 11510 

ANNONCES LÉGALES 
Etude  de  M'  LEFORT 

Avoué a Lille, suppléé par M. FRUIT 

Assistance  judiciaire 
Déc. du 20 juin 1918 

DIVORCE 

grâce 

à   la 
LOTERIE 
NATIONALE 

PNEUS   USAGÉS 
Ventes  -  Echanges  •  Réparations 

A.  LEPERS,  102,  rue Colbert et 9-10. 
rue Roland. LILLE. (Tél. 729-42).    1063 

Plants de Pomme» de Terre 
ORIGINE   DIRECTE   de   HOLLANDE 
Demandez conditions :  Mlilon PAU- 
WEL8 Jules, a Lecellee (Nordi       5010 

PAPIERS NOIRS D. P. 
Stores. Papier vitrifié, remplace vitres 
HALARD, 29, r. Bonaparte. PARIS. 
Danton  94.95 -Il 192 

'VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES 

P I  chi 

PAMART 32 rue Maire André, 2è 
5. Vente d'immeubles 

Prêts Conseils sur contrats Mariages 
Successions Testaments. - Divorces 
Loi ers '   1055 

B0B1NIERS - ÉLECTRICIENS 

CESSIONS 

ALIMENTATION GÉNÉRALE 
bon quartier Lille. Petit loyer. Recet- 
tes, 5O0 francs par jour. Prix: 18.000 fr 
comptant Ecrire Réveil aux lettres 
K. D. H 1.069 

Briquets, Papiers à cigarettes, Bai- 
llera complets. Crand choix de pipes. 

TOUS ARTICLES DE KfMEURS 
229, rue de Paris - LILLE 

1590 

CAFÉ-RESTAURANT 
près gare Lille. L. 6.000; llocat. 18000. 
Recettes, 800 francs par jour. Prix ; 
C5.000 fr. comptant. Ecrire Réveil, aux 
lettres K  D. G. ' 1.068 

BOITIERS ELECTRIQUES 
complets en gros, depuis 14 fr., h pren 
die sur place. Grand choix. Lilisonor, 
113 bis, rue  Lion  Gambeita,  Lilll. 

1.077 

demandés aux   Ets  DESMET. 
d'Avesnes, LILLE. 

10. ruel 
34.182 

ON DEMANDE 
pour bureau à  RAISMES, jeune fille 
17 à 20 ans, connaissant la compta- 
bilité et ayant très bonne écriture. 
Ecrire A. B. C Réveil, Valencienens. 

323 

SUIS ACHETEUR 
iLUIe ou banlieue, bon café ou alimen- 

* Itation  prouvant  bénéfices.   Discrétion 
lassurée   Ec   Réveil, aux lettres K.D.I. 

1070 

AUTOS 
Particulier vend t. A. 11 C.V. Ml 39. 

Etat neuf Bas prix, 7, rue A. Durieux, 
Cambrai. 836 

On recherche conducteurs machi- 
nistes mécaniciens ayant pratique 
compresseurs à haute pression — pour 
usine Pas-de-Calais. — Ecrire avec ré 
férences et prétentions au Réveil, aux 
lettres K. D. F 1694 

Radiotélégraphiste 
à bord des stations mobiles. Examen 
27 Janvier. Aucun diplôme exigé. Inri- 
cript jusqu'au 12 janvier. Notice gra- 
tuite N' 9990 «t tous rer.s. Ecole Univer- 
selle, 59. Bd Exelmans, Paris (16'i 

11137 

CONFECTION 
On demande pour l'atelier : 1 culot, 

titre, 1 finisseuse en veston, DEPAE- 
PE Auguste, 79. rue Manuel. Lille, 

1.075 

JEUMONT   : Vendeur ou vendeuse 
journaux  est demandé chez  TAPIA. 

1.083 

TAILLEUR 
demande ouvrières. S'adresser 23. ave- 
nue Salnt-Roch. ViWncionnet.        322 

REQUISITION   D AUTOMOBILES 
Règlement  rapide  des  Litiges 

Motos  et   Autos   volées  et  sinistrées 
E. CENÊSTÉ, expert prés les Tribu- 
naux. 18   lue Yvelin, Vernon (Euiel 

11193 

AUTO FORD,  12 ch   conduite Inté- 
rieure,  très bon état à   VENDRE, 
14, rue du Champ de Mars, à  LEN8. 

204 

DIVERS 
CE.M., Il, rua Léon Trulin, LILLE 

CHAUFFAGE CENTRAL 
Réparations - Entretien 

Aulomaticité - Tél.   : 531.88 

SOMMES    ACHETEURS 

PNEUS 
CHAMBRES 

32x6,   34x7.   36x8.   40x8 

DOBELLE 
rue Paul Telller 
AMIENS    :: 

1692 

Machine à écrire et à calculer 
Suis acheteur toutes machines 

Paiement comptant 
GAROT.  20.  Bd  des  Ecoles.  LILLE 

1.067 

Enfants 
malingres 

vite fortifiés 

L MAQUER 
BIJOUTIER 

21, Rua de Paris • LENS 

achète ks Vieux   Bijoux  Or (t 
les Brillants au maximum     i< 

RECHERCHE AUTOCAR 
Citroen, 22 places, avec ou sans mo 

teur. DOORNAERT Maurice, à Conde 
court   (Nord). 34.205 

EXTINCTEURS 
appareils à mousse sécurité 

charges pour appareils sanitaires 
CIMI, S, rue des Vicaires, Lille 

ras  I 
Ile   I 

3001 

TIMBRES-POSTE 
Débutant recherche collection, même 
petite ou lots. Ec. Réveil, lelt. K.D.H. 

34.207 

MACHINES A TRICOTER 
Accessoires    pièces   détachées 
Aiguilles pour toutes marque* 

i   DE POEI1CK 
71. Bd de la Liberté - LILLE 
■•■■     Téléphone m-31     ■••■ 

SUIS ACHETEUR 
Machines écrire, C. Vendevllle, électri- 
cien. 17, rue Sadi-Carnot. Avesnes-iei- 
Aubert. 725 

MEUBLES, LITERIES 
Matelas à partir de 300 fr. ; Couvertu- 
res, Sros. détail   — BERLAMONT, 261. 
rue de Lille,  261, LA MADELEINE. 

1624 

Achat - Vente - Réparation» 
TOUTES  MACHINES A ECRIRE 

et A CALCULER Colloridi Addo, I". 
rue  Faidhcibe,  LILLE    (Tél.  507-841. 

1054 

Notre conseil 
aux Mamans 

■ÏTOICl une indien- 

mamans qui s in- 
quiètent de voir leurs 
enfants maigrir, deve- 
nir pâles, perdre l'ap- 
pétit, s'agiter en dor 
mant ou s'enrhumer 
constamment. 

Il suffit de donner 
du Végétal Richelet 
à ces enfants — 
comme à tous ceux 
qui sont lymphati 
ques, qui ont d< 
glandes, des végét; 
tions, de la gourme- 
pour les rendre robustes et faire dis- 
paraître leurs troubles. Le Végétal 
Richelet fortifie le sang, consolide les 
os, régénère l'organisme tout entier. 
L'enfant mange comme un petit ogre, 
dort bien, reprend du poids et se 
développe sainement. Il fait à nou- 
veau la joie et la fierté de sa maman. 

Pour les enfants de 2 à 16 ans, le 
Végétal Richelet est vraiment le for- 
tifiant parfait. T"' pharmacies.   V4R 

11156 

SOULAGEMENT RAPIDE 
DES MAUX D'ESTOMAC 

POUDRE 

AICAIINOPHOSPMAIÉE DU 0 O   OUSOIS 

Brûlures ■ Crampes ■ Acidité 

En vente dam toutes Pharmacies 

1136 

DETTES 
M. François PAURAUX, demeurant 

11, rue Charles-Kexiand, a ELEU-D1T- 
LEAUWETTE. inlorme le public qu'A 
partir de ce jour, il ne reconnaîtra plus 
les dettes que pourrait contracter sa 
femmu. née Andrée MICHEL. 205 

RENSEIGNEMENTS POUR 
FAMILLES DISPERSÉES 

.a    iLLOIiiid.anijriL. 
pumiilll  duill.ul 

u.,U.s    pl!i'- 
scijfiiemciit 

MARCHANT  Charles-Henri 
âge ce 27 ans. au 21' K.l.C. II- Clc, 
Secteur postal 166; a été vu pour la 
dernière lois le 9 Juin aux environs 
de Nancy 

Ecrire a Marchant Charles, rue Neu- 
ve, Haussy (Nord) '       925 

Mme VERLEYE-ROY, rue Etienne 
Dolet, 76, à Saint-Pol-sur-Mer (Nord) 

lit reconnaissante a personne 
ayant nouvelle de verleye Vvon, 127' 
R. L. 10- Cie. S. P. 13.531, de vouloir 
bien lui écrire. 835 

MEUBLES 
Chambres, literies, malles a manjser, 
cuisines, petits meubles de fsie, etc.. 
Mouton*Bygodt, 48. rut des Tanneurs, 
Lille. 700 

ÉPIDÉMIES -« 
vous  préserver,   utilisez 

ICTn i ni   " PUISSANT n 
IOIE.LLUL   DESINFECTANT 

Inodore ou parfumé. Melil. Réf. 
"   5, rue des Vicaires, Lille 

I   Pour 

ISTEl 
I Inodon 

EL 

Serais reconnaissant à qui donnera 
renseignements sur le soldat N O J 
Edward-Léon, i Rés d'Inf. Polonaise, 
V Bat.. 6' Ce. S. P. 30.081. Dernière 
adresse Mirecourt près Epinal (Vos- 
gesi.  Ecrire  Noi   Romain, 735, rue J.- 
Jaurès, Bruay-Thiers (Nord). 34204 

On demande par soldat démobilisé 
ou par famille connaissant cette for- 
mation, des nouvelles du soldat Roger 
LECRAND, 0 '. Bat. Génie divisionnai- 

re, .1 " Cie. S P 173. se trouvant le 
16 juin,  à Ippécourt   (Meuse).      161)3 

RAMONAGE DE CHEMINÉES 
MELLIEZ     JUSTE 

Jean HAMACEK, rue Sadi-Carnot. t, 
a Lailaing, serait reconn   à personne 
pouv   donner nouv   de son fils Jean 

m Hamacek, 2 R  I    tchécoslovaque, Cie 
^jC.H.R   Agde   (Hérault).   Dern.   nouv. 

du 16 mai 323 

^4;?•3»^'d™ner<Se^n)ef;,s(!surPS.';: 
'"9 gent-chet Roger DUMONT, 509' R. C. 

de   C,   25    Bat.,   2'   Cie,  disparu   le 
8 mm dans l'Oise. 

Ecrire  :  Madame  Roger DUMONT, 
118, rue Chanzy, Hellemmés (Nord). 

34189 

Achetons cher MACHINES A ECRIRE. 
Vente, location, rép. Nord et P -de-C. 
Bianchart, 13. rue des Malvaux. Douai 

934 

Ernest PECHON On  recherche 
pouv don  rens 

pers   mi!   ou clv. 
;ur jeune fille. 23 ans 

32.  Avenue du  Peuple-Belge.   LILLEiLoulse LEBORCNE, de  Mons'(Belg) 
Artisan    de    plâtrer.e,    cimentage -|luée Jardin Public Douai, le 19 mal. 
Travail v   nr\   HUM   MnrM i lliii   tv.i nj :i          i-...__.    *» ■ Travaux en tous genres 

« CENTRAL MOBILIER » 
Les meilleurs prix  en  Uts métalli- 

ques,    Literie,   meubles,   chambre»   a 
coucher,  salles à  manger,  etc 
5?   rue Pierre-Legrand   LI'.LE-FIVES 

1.04B 

1.076 Ecrire Réveil aux lettres H." 
donnant nom et adresse. 

PNEUS 
Achat, Vente. Réparations ttes dimen- 
sions 109 Bd République La Madeleine 

1625 

DIVORCE A CRÉDIT Contantieu. 
8 bis. Parvis St-Maurlce, LILLE 

uni 

Balances.   Bascules   automatiques 
Instruments de pesage   PLANQUART 
•t Cie. 15, rue Jacouemars Giflée. Lille 

1050 

A VENDRE 
un lot verre cathédrale 160 x 30. prix 
intéressant.   Ets   RIBEAUCOURT-SIQ- 
VOIRE, à Marquette.en-Ostrévent IN.) 

731 

L. 
34.181 

BROYEURS ■ F0RPLEX F.O. 
neufs montés sur meuble,  à  vendre 
Ecrire Réveil lettres K. D. F 1074 

Mme DENIS CLAIS serait reconnais- 
sante à personne pouvant donner 
nouvelles de son fils Eugène DENIS 
infirmier au 15.112 du génie, se trou- 
vant dans le dép. de la Seine vers le 
27 mal. 832 

Mesdames CAUDMONT et DANIEL 
en bonne santé à HAUSSY. seraient re- 
connaissantes aux personnes pouvant 
donner nou\-elles ou renseignements 
Mir soldat Emile CAUDMONT, en sub- 
sistance à la 4 Cie du G. N. A.. Sec- 
leur posta! 5.285. se trouvant dans 
l'Oise le 5 juin Réponse Mesdames 
CAUDMONT, HAUSSY (Nord) 848 

COTILLONS T"h,,H,MM£du 
' Lombard, LILLE 

3.002 

CHAUSSONS toutes tailles, sur com- 
mande. Ecr. Réveil aux lettres KD.G 

34.203 

Serais reconn à qui pourrait donner 
renseig COTTIN David, cap. 1" R. I.. 
2'Bat.. 6- Cie. Mie 14.896. sans nouv. 
dep. 14 mai Don. rép. Mme COTTIN, 
ne Maubeuge, 40, Bruay-en-Artois 
Pas-de-Calais). 732 

imprimerie du Renell du Nord 
186  rue de Parts LUI* 

Le Uerant    Emile OEST 

BEL-AMI 
■un Par GUY DE MAUPAS5ANT 

■■•*   58   •■■■■■| 

Une senteur de terre, d'arbres, de 
■mue, ce parfum frais et vieux des 
lots touffus, fait de la sève des bour- 
éeons et de rherbe morte et moisie des 
feutrés, semblait dormir dans cette al- 
ita. En levant la tête, Madeleine aper- 
«mit des étoiles entre les sommets des 
«très, et bien qu'aucune brise ne re- 
Bnat le* branches, elle sentait autour 
ej'tlle la vague palpitation de cet océan 
«la feuilles. 

Un frisson singulier lui passa dans 
Mm* et lui courut sur b) peau ; une 
aafoiaae confuse lu! serra le cœur? 
•Ajurquoi ? BU* n» comprenait pas. Mais 
g lui   Mtublalt qu'elle   était   perdue, 

,noyee, entourée de pénis, abandonnée 
de tous, seule, seule au monde, sous 
cette voûte vivante qui frémissait là- 
haut. 

Elle murmura : 
— J'ai un peu peur. Je voudrais re- 

tourner. 
— Eh bien revenons. 
— Et nous repartirons pour Paris de- 

main? 
— Oui, demain. 
— Demain matin. 
— Demain matin, si tu veux. 
Il* rentèrent. Le* vieux étaient cou- 

chés. Elle dormit mal. réveillée sans 
cesse par tous les bruits nouveaux pour 

elle de la campagne, les cris des chouet- 
tes, le grognement d'un porc enfermé 
dans une hutte contre le mur, et le 
chant d'un coq qui claironna dès mi- 
nuit. 

Elle fut levée et prête à partir aux 
premières lueurs de l'aurore. 

Quand Georges annonça aux parents 
qu'il allait s'en retourner, ils demeurè- 
rent saisis tous deux, puis ils compri- 
rent d'où venait cette volonté.       , 

Le père demanda simplement : — J' 
te r*verrons-ti bientôt ? 

— Mais oui. Dans le courant de l'été. 
— Allons, tant mieux. 
La vieille grogna : 
— l'te souhaite de n' point regretter 

c' que t'as fait. 

Il leur laissa deux cents francs en ca- 
deau, pour calmer leur mécontente- 
ment; et le fiacre, qu'un gamin était 
allé chercher, ayant paru vers dix heu- 
res, les nouveaux époux embrassèrent 
les vieux paysans et repartirent 

Comme Ils descendaient la côte. Du- 
roy se mit ft rire : 

— Voilà, dit-Il, Je t'avais prévenue. Je 
n'aurais pas dû te faire connaître Mon- 
sieur et Madame du Roy de Cantel, père 
et mère. 

Elle se mit à rire aussi, et répliqua : 

— Je suis enchantée maintenant. Ce 
sont de braves gens que je commence à 
aimer beaucoup. Je leur enverrai des 
gâteries de Paris. 

Puis elle murmura : c Du Rot de Can- 
tel... Tu verras que personne ne s'éton- 
nera de nos letyes de faire-part Nous 
raconterons que nous avons passé huit 
jours dans la propriété de tes parents. » 

Et, se rapprochant de lui, elle effleura 
d'un baiser le bout de sa moustache. 
« Bonjour, Geo ! » 

Il répondit : « Bonjour, Made » en pas- 
sant une main derrière sa taille. 

On apercevait au loin, dans le fond de 
la vallée le grand fleuve déroulé comme 
un ruban d'argent sous le soleil du ma- 
tin, et toutes les cheminées des usines 
qui soufflaient dans le ciel leurs nuages 
de charbon, et tous les clochers pointus 
dressés sur la vieille cité. 

II 

Les Du Roy étaient rentrés & Paris de- 
puis deux jours et le journaliste avait 
repris son ancienne besogne en atten- 
dant qu'il quittât le service des échos 
pour s'emparer définitivement des fonc- 
tions de Forestier et se consacrer tout 
il fait ft la politique. 

Il remontait chez lui, ce soir-là, au 
logis de son prédécesseur, le cœur Joyeux 
pour diner-, avec le désir éveillé d'em- 
brasser tout à l'heure sa femme dont U 
subissait vivement le charme physique 
et l'insensible domination. En passant 
devant une fleuriste, au bas de la rue 
Notre-Dame-de-Lorette, il eut l'idée 
d'acheter un bouquet pour Madeleine et 
il prit une grosse botte de roses à peine 
ouvertes, un paquet de boutons parfu- 
més. 

A chaque étage de son nouvel escalier 
11 se regardait complaisamment dans 
cette glace dont la vue lui rappelait 
sans cesse sa première entrée dans la 
maison. 

Il sonna, ayant oublié sa clef, et le 
même domestique qu'il avait gardé aussi 
sur le conseil de sa femme, vint ouvrir. 

Georges demanda : Madame est ren- 
trée ? 

— Oui, Monsieur. \ 
Mais en traversant la salle à manger, 

il demeura fort surpris d'apercevoir 
trois couverts ; et la portière du salon 
étant soulevée, U vit Madeleine qui dis- 
posait dans un vase de la cheminée une 
botte de roses toute pareille ft la sienne. 
Il fut contrarié, mécontent, comme si on 

lui eût volé son idée, son attention et 
tout le plaisir qu'il en attendait. 

Il demanda en entrant : — Tu as donc 
invité quelqu'un? 

Elle répondit sans se retourner, en 
continuant à arranger ses fleurs : Oui 
et non. C'est mon vieil ami le comte de 
Vaudrec qui a l'habitude de diner ici 
tous les lundis, et qui vient comme au- 
trefois. 

Georges murmura : — Ah 1 très bien. 
Il restait debout derrière elle, son 

bouquet ft la main, avec une envie de le 
cacher, de le jeter. Il dit cependant : - 
Tiens, Je t'ai apporté des roses ! 

Elle se retourna brusquement, toute 
souriante, criant : 

— Ah I que tu es gentil d'avoir pensé 
ft ça. 

Et elle lui tendit ses bras et ses lèvres 
avec un élan de plaisir si vrai qu'il se 
sentit consolé. 

Elle prit les fleurs, les respira, et, avec 
une vivacité d'enfant ravie, les plaça 
dans le vase resté vide en face du pre- 
mier. Puis elle murmura en regardant 
l'effet : 

— Que Je suis contente I Voilà ma 
cheminé garnie.maintenant 

Elle ajouta presque aussitôt, d'un air 
convaincu : 

' — Tu sais, il est charmant, Vaudrec. 
tu seras tout de suite intime avec lui. 

Un coup de timbre annonça le comte. 
Il entra tranquille, très à l'aise, comme 
chez ui. Après avoir baisé galamment 
les doigts de la jeune femme il se tour- 
na vers le mari et lui tendit la main 
avec cordialité en demandant : — Ça va 
bien, mon cher Du Roy ? 

Il n'avait plus son air roido, son air 
gourmé de jadis, mais un air affable, 
révélant bien que la situation n'était 
plus la même. Le Journaliste, surpris, 
tâcha de se monterer gentil pour répon- 
dre à ses avances. On eût cru, après 
cinq minutes, qu'ils se connaissaient et 
s'adoraient depuis dix ans. 

Alors, Madeleine, dont le visage était 
radieux, leur dit : — Je vous laisse en- 
semble. J'ai besoin de jeter un coup 
d'oeil à ma cuisine. — Et elle se sauva, 
suivie par le regard des deux hommes. 

Quand elle revint, elle les trouva cau- 
sant théâtre, à propos d'une pièce nou- 
velle et si complètement du même avis 
qu'une sorte d'amitié rapide s'éveillait 
dans leurs yeux à la découverte de cette 
absolue parité d'idées. 

(A suivre}. 


